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Election de M. D'AUBANTON, comme Vice-PrÃ©siden ; de M. CHAVERIAT, 
comme TrÃ©sorier 

M. LE PR~~SIDENT donne la parole Ã M. Cl. Roux pour sa : 

NOTICE BIOGRAPHIQUE SUR M. Ã‰MIL RIROT 

La SociÃ©t d'Agriculture, Sciences e t  Industrie de Lyon tient Ã 
honneur de fixer dans ses Annales le souvenir de ses anciens prÃ©sident 
dÃ©cÃ©dÃ M. Emile Birot mÃ©rit d'autant mieux cet hommage de recon- 
naissance qu'il a Ã©tÃ pendant plus de quinze ans, l'un de ses membres les 
plus zÃ©lÃ e t  dÃ©vouÃ© lui consacrant le temps et  l'activitÃ que pouvaient 
lui laisser les diverses muvres philanthropiques auxquelles il se vouait 
tout entier. 

Emile-Justin-Joseph Bipot est nÃ le 4 janvier 1851 Ã Lyon, oÃ rÃ©sidai 
son phre, Aima Birot, alors contrÃ´leu des contributions directes. Mais, 
par suite des changements de rÃ¨sidenc auxquels sont soumis les fonc- 
tionnaires, Emile Birot fit ses Ã©tude classiques successivement aux lycÃ©e 
de  Colmar et  de  ^Montpellier, puis ses Ã©tude de droit Ã Grenoble et  ?I 
Paris. C'est Ã Montpellier qu'il devint, ainsi que son frÃ¨r le Dr Joseph 
Birot, l'ami du professeur Grasset, le cÃ©lÃ¨b neurologue et psychopathe. 

Emile Birot, entrÃ clans le notariat, devint principal clerc chez 
Me Morand, notaire Ã Lyon, Ã qui il succÃ©d en 1884, 

DÃ¨ sa jeunesse, Emile Birot s'Ã©tai senti attirÃ surtout vers les sciences 
agricoles et  sociales; aussi, pour pouvoir s'occuper plus complÃ¨temen et 
plus pratiquement d'agriculture, de colonisation et de puÃ©riculture cÃ©cla 
t-il son Ã©tud notariale dÃ¨ 1896. 

L'Afrique du Nord, spÃ©cialemen la Tunisie, fut le premier champ de 
son activitÃ© immÃ©diatemen aprÃ¨ l'occupation, il s'y Ã©tai rendu, et, 
avec le concours de quelques amis lyonnais, rÃ©uni en sociÃ©tÃ il y avait 
acquis un domaine entre Zaghouan et  Hammamet Ã 55 kilomÃ¨tre au sud- 
est de  Tunis. 

Le premier geste de  la SociÃ©t qu'Emile Birot avait fondÃ© pour l'ac- 
p i s i t i o n  de cette propriÃ©tÃ avait Ã©t d'en distraire au centre quelques 
centaines d'hectares et  d'en faire don Ã un autre Lyonnais, M. l'abbÃ 



Boisard, pour y installer un orphelinat qui puisse cr6er ainsi un centre 
de peuplement franÃ§ais 

Ce domaine ayant Ã©t6 quelques annÃ©e plus tard, divisÃ entre les divers 
membres de  la SociÃ©tÃ Emile Birot entreprit, dans son lot, d'installer un 
certain nombre de jeunes gens franÃ§ai qui, une fois initiÃ© aux cultures 
et aux usages indigÃ¨nes seraient devenus i leur tour propriÃ©taire en 
s'installant Ã demeure dans le pays, contribuant ainsi Ã son peuplement 
franÃ§ais Le programme Ã©ta'bl par Emilc Birot Ã©cartai l'idÃ© de baser la 
colonisation agricole sur la culture exclusive des cÃ©rÃ©ale alors trop peu 
rÃ©munÃ©ratric ou sur la culture de la vigne, qui prÃ©sent trop d'alÃ©a 
d'une annÃ© i l'autre; il envisageait, au contraire, les points suivants : 

1' La plus grande partie du terrain affectÃ© Ã la culture maraÃ®chÃ¨ et 
fruitiÃ¨re Ã l'aide d'irrigation par puits artÃ©siens 

z0 Le surplus seulement consacre aux cÃ©rÃ©al et Ã d'autres grosses 
cultures ; 

3 O  Association des colons entre eux pour l'achat e t  l'usage des machines 
agricoles et  pour la vente en commun des produits; 

do Construction d'habitations, e t  aussi de magasins et ateliers pour la 
conservation des produits, la fabrication des conserves, etc.; 

5 O  EntrÃ© en relations d'affaires avec une SociÃ©t lyonnaise coopÃ© 
rative, filiale de l'Union du Sud-Est des Syndicats agricoles, qui aurait 
grandement facilitÃ l'Ã©coulemen direct des produits tunisiens en France. 

Programme Ã©videmmen trÃ¨ louable e t  logiquement conÃ§u Mais les 
difficultÃ© Ã surmonter Ã©taien grandes : en premier lieu, la chaleur et  la 
sÃ©cheresse puis la concurrence des colonies voisines de petits Siciliens, 
durs i la peine, dÃ©fricheur infatigables, et  mieux adaptÃ© au climat. 
Aussi les succÃ¨ ne rÃ©pondiren pas complÃ¨temen aux espÃ©rance et aux 
efforts. 

Vers 1909, avec la collaboration de M. Louis Chavent, son beau-frÃ¨r 
et  de M. Charmetant, tous deux tunisiens de la premiÃ¨r heure, Emile 
Birot avait fondÃ le Syndicat de la Colonisation lyonnaise en Tunisie qui 
groupait tous les Lyonnais ayant des intÃ©rÃª dans le protectorat. 

Bien qu'il en fÃ» l'$me e t  le porte-parole quasi attitrÃ© il ne voulut 
jamais accepter la prÃ©sidence 

En 1914, ce Syndicat se transforma en Association des Colons de 
l'Afrique du Nord, puis en Association coloniale de Lyon aprÃ¨ un 
congrÃ¨ qui, Ã la veille de la guerre, obtint, Ã l'occasion de l'Exposition 
de Lyon, un gros succÃ¨s 

Tant au Syndicat qu'Ã l'Association, Emile Birot prÃ©sent de nombreux 
rapports toujours trÃ¨ Ã©tudiÃ© dont je cite les principaux Ã la fin de cette 
notice. 



A l'Exposition de 1914, il s'intÃ©ress beaucoup Ã la section africaine de 
l'Exposition universelle de Lyon, et, pendant la guerre, il s'occupa trÃ¨ 
activement de  la participation de l'Afrique du Nord aux Foires crÃ©Ã© par 
M. Edouard Herriot. 

C'est en 1896 qu'Emile Birot fut  Ã©l membre titulaire de notre SociÃ©t 
d'Agriculture, Sciences et  Industrie; aussitÃ´ il prit une part prÃ©pon 
dÃ©rant & nos travaux, ainsi que le prouvent les communications et les 
rapports qu'il apporta aux sÃ©ances E h  prÃ©siden de la SociÃ©t en 1904, il 
ne  considÃ©r point ce poste comme purement dÃ©corati et honorifique, et  
il   rit Ã cÅ“u d'infuser Ã la SociÃ©t une vie plus intense dans toutes les 
branches des sciences agricoles, naturelles et  industrielles. Mais souvent 
les meilleures idÃ©e se heurtent L des obstacles imprÃ©vus clest ce qui 
arriva au prÃ©siden Birot, en ce qui concerne par exemple le projet de 
cession de  la bibliothÃ¨qu de l'ancienne SociÃ©t d'Agriculture Ã l'Uni- 
versitÃ de Lyon contre le versement, par cette derniÃ¨re d'une allocation 
annuelle de  1.200 francs, e t  le projet d'organiser des ConfÃ©rence agri- 
coles hebdomadaires au siÃ¨g de la SociÃ©tÃ M. Birot rÃ©sign donc ses 
fonctions de prÃ©siden et  rentra dans le rang pour reprendre sa libertÃ 
d'action. 

Toujours prÃ©occup du rÃ´l primordial de l'eau en agriculture, il 
essaya de  rÃ©aliser par des travaux d'irrigation, l'amÃ©lioratio des plaines 
voisines de  l'embouchure de l'Ain. Puis, en 1911, Ã l'occasion d'un 
concours ouvert par notre SociÃ©t pour la recherche et le captage des 
eaux souterraines dans le dÃ©partemen du RhÃ´ne il fut amenÃ© avec 
quelques-uns de nos collÃ¨gues Ã Ã©tudie la rabdotechnie, c'est-Ã -dir la 
recherche des eaux par la baguette et le pendule des sourciers. Une Com- 
mission d'Ã©tude hydroscopiques fut instituÃ©e et, sous la prÃ©sidenc 
d'Emile Birot, des expÃ©rience eurent lieu Ã Lyon en 1912 (par consÃ©quen 
bien avant celles de Paris qui firent tant de bruit dans la Presse en 1913), 
et  deux notes furent publiÃ©e dans nos Annales sur cette question de  la 
rabdotechnie! Malheureusement, le manque de crÃ©dit suffisants, et aussi 
les Ã©vÃ©nemen de 1914, vinrent interrompre le fonctionnenlent de cette 
Con~mission. 

C'est pendant la guerre que M. Emile Birot Ã©prouv les premiÃ¨re 
atteintes du mal qui devait l'emporter; ses souffrances physiques, qu'il 
supportait avec une courageuse rÃ©signation se doublaient des souffrances 
morales qu'il ressentait en se voyant obligÃ de dÃ©laisse les Ã•uvre  sociales 
auxquelles il se consacrait, et  au nombre desquelles, outre celles dont il 
a Ã©tÃ©questio il convient de placer au premier rang la belle et utile 
SociÃ©t Protectrice de  l'Enfance, qu'il prÃ©sidai depuis longtemps, admi- 
rablement secondÃ (Tailleurs par des collaboratrices et c'ollaborateurs au 



dÃ©vouemen desquels il se plaisait Ã rendre hommage en s'effaÃ§an lui- 
mÃªm car, toute sa vie, Emile Birot fut  toujours un modÃ¨l d'urbanitÃ© 
de modestie et  de charitÃ© Il s'est Ã©tein Ã Lyon le 29 mai 1919. 

LISTEDE QUELQUES-UNS DES TRAVAUX DE M. EMILE BIROT 

Tentative de petite colonisation franÃ§ais en Tunisie (Ann. Soc. Agric. 
Sc. et  Inci , 7 O  sÃ©rie t. X, 1902). 

A propos du Congrhs international d'agriculture de Rome (id., Se sÃ©rie 
t. 1, 1903). Ce rapport renferme un exposÃ trÃ¨ clair et  trÃ¨ instructif 
sur l'agriculture italienne en gÃ©nÃ©ra 

Sur  le TrÃ¨fl ladino de Lodi (id.). 
Compte rendu du Concours d'animaux reproducteurs de l'esphce porcine 

tenu Ã Saint Symphorien-sur-Coise le 9 novembre 1904, sous les 
auspices de la SociÃ©t d'Agriculture de Lyon (id., 8Â sÃ©rie t. I I ,  
1904). 

Rapport sur la Medjba, impÃ´ de capitation indigÃ¨n (Bull. Synd. col, 
lyon. Tunisie, 1909). 

Rapport sur l'agriculture en Tunisie e t  quelques-uns de ses desiderata 
(id., ]go9), 

Rapport sur une mission nouvelle Ã confier aux Chambres d'agriculture 
de Tunisie (id., 1910). 

Faut-il boiser en Tunisie (id., 19x0).  
Le Dry-farming ou culture en terres sÃ¨che (Lyon colonial, bulletin tri- 

mestriel de l'Association des anciens Ã©lÃ¨v de l'Enseignement colo- 
nial de la Chambre de commerce de Lyon, 1912).  

IIydroscopie et  rabdomancie. GÃ©nÃ©ralitÃ Bibliographie (Ann. Soc. Agric. 
Lyon, 1912). 

ExpÃ©rience de, rabdomancie faites en 1912  et  Ã faire en 1 9 1 3  Ã Lyon 
(id., 1912). 

La recherche des eaux souterraines et  les Sourciers (Lyon colonial, 1913) .  
Allocutions prononcÃ©e aux AssemblÃ©e gÃ©nÃ©ral de la SociÃ©t Protec- 

trice de l'Enfance de Lyon, etc. 




